
LE SAMEIiI

Fecýmmes,porquioi souiffrez-vous?
jQUAND, PRESQUE POUR RIEN, VOUS POUVEZ VOUS GUERIR

PROMPTEMENT ET POUR TOUJOURS.

*..... * Si VOUS EPROUVEZ un1e senîsationi d'acealîle-
.*~~< s, nint. dle crites îpiièodes douleurs aut dos.

*1 a cil etre, dles doîuleurs (le l'épinei dorsale, un
o besoin dle pletirer souvent, des chasleu rs soudainîes,

de lit fatigue, etc. Si les organes spéciaunx se sonît
d îéplacés, oit que volts soyez aillîgées de tumeurs,

d' lcèreL'es ou1 d*exeroissaiîîes, écriîVe pour Illii
* .LIVRE qloi j'envoie GRATIS, qui vouis expliqluera

un traiteiueit simlple, qui se fait ce oe u* : îîéiinai'ieiniîttoutes les maladies particulières
e aux femumes.

- RAPPELEZ-VOUS que le moindre retard peut
S vous mettre danis lun état désespéré. Le traitemuent

/~ -' (lue je vous offr'e est si simple et si facile que ce
.*a* qund %colis pouvez si aisénient vcouis guérir. C'est

simiplemient étonnant (le voir le succès obteiu avee îîîoî traitement. Je r'eçoîis (le
toutes les pitrtieq <lu pays îles témoigniages île gratitudle (le femmtes reeoiuîaiisaîstes
qui oîît retrouvé la santé et le bonheur avec mon traitenmt. Lisez ce que i;

No*:. I'ÎiriMMEî C.îU'rîî tit et MaiS Ci'rÉ dlisent île muon traitemienit. M'ialgré
que ce soit contre mon habitude île puiblier îles 00ertilieaits, à\ la sollicitationî pies.
sante dle cen îdamnes je puîblie ce qu'elles îu'éeriveîît îaree qju'elles veulent se join.
lre à mîoi pourt soulager les fenîtîmes malades et ci faire béîîélicier l'humîîanité
souffranîte.

e.ST LiioieEQ, Il Marsî 155i.

'h i i.,C'esttmi iluvoir et lui plaisir pouîr ilivi île vous iîîfornier qu'u<ne boite (le vos piastilles
i«<a, eoiîiiltcîîîî,ît guérie (le (<îills générale et i! diyspiepie. Je lisais, il y a <unelque tcw<s. une

asnoîucîl.~s i jooiia à p«po dc otr iriit<iiu« ete réîolic <,3 «îeîécrn Jînbni. les résul.
tI.s. J, rc<î<iiiaii<irai votre traitciiieit àl toite feiinci, soufftranti dle quel<iu'iî< des miladies ci ulei

f.tibiersse.4 laticuiires iî iotr escx. Je vous donneo liberté enitière de pîubîlier nia lettre it ii, vusu
servir de uioii tient. Voire aie sicre, M.s e NOIL T'AilTE.

S-FveSTATrION. Nov. 2.1 1899.
Ch;-îe q.ge,, IticIuiîrul -Je lie sais continent cairinier Ma gratitudle Je cotusidtre le prix (le votre

utti<i esîni îiuiscif insiilinanic i<sur la gieîei uîic érisîon que von reiîdes ont opérée, ci.

sUre4t. iluae u n iîîois de traitemnent jc lait allie guérie toiiipl5tem(iit. N'aus puîvez luidi(ir cette
lettre et. je serai toujours liciîrcusc 'lu ruiiiimndr voire traitciiteit.

votre! anls dcvoaiie. Dette I(OSE A. COTE.

Srisluiî DE PiîESCirT, Nov. 10 18D9.
Wi, î4tc ,uir .( avec lu pilus grnd plaisir que je vous auniî aioiîlîi ue <-os rirmè<lcs

u<,iitîciuilêsme<t uére <iibeau niai cb,,. je aciulfruiii<epuij îles. années. Uînas'etuiuîeî
cut Icir pérr e grandi chneaieîunt, <li i e pernîci de vacjier à iîîe iiuitioss et quii nie ilelar-

ras d. lee <.nlo po îcui"ru danus ld s1 et dansc Il!s aunies,<ii i uieê -le ces tiraiiiîiaciits dansa lcet, c" inîli.
gesiiiîc t cc cnsclcfaiilcse quii rendîaieît ia% vie si î,îalieîreîse. En vouis rcnieciaiit ecore îîîe

J I-oi il u e icvous1 avez. fait pour ii. je ,lesiiirc
votuea«ili déu, DîiLIILAIRîE e.AUILlIEIL

Mme JULIA C. RICHARD, Boite B. P. 996, MONTREAL.

Phonographe..
.et Oraphophone

Les inîstrumienîts par excellence (les familles. Ces
niacîlities parlantes font entendre les meilleurs
artistes clhanteurs et instrumenîtistes Les prix
sont très modérés ...

VIOLONS, MANDOLINES ET GUITARES
DEPUIS $3.50 A $40 00

ILI~T1IILA LIT~de FANFARE$
IIN3II UIIII)et d'thARMONIES

Des deux plus celebres maisons de l'univers:

.. MAHILLON 91 BESSO
Aussi d'autres instruments (le mîanufactur e

française, à boiît mlarché.... .. .. ...

Gran.. de MUSIQUE EN TOUS GENRES
EN VENTE CHEZ

EDMOND HARDY
Edîleur et Importiateur de Musique

et d'Instrumîents

1676 rue Notre= Dame, = Montréal

INAUGURATION--
Nouîs in.îîîîOî ;tIOl' lhîiîîe~eea
bon ill'î ch é sans précéd enît pouî'c re l' ne .

R:J~1édulctionls éîioî'îîîes surî tout (es les li-Igles ..

77 'Visitez les aulies III I!Is il 15, comparez nos< pri51)1x,

et Vous serez conv~aîileîs t Ille ilos lias prlix VouIs

foutp)ayerclier I><rct~ Ille '<'is1 achle Xail ltîîîs.

Scène (cîle ae
Monsieur.-lîez, vous î't u'Z. lai I

pour être la feitiie id'oun î éi1.

Jf<td<m".-Etje nî'y ai i 'as îulai il Il i

ESSAI

c>'~''"C~, DE LA VUE

La Banque d'Epargne de la Cité eti
du District de Mvontréal A o~ d.: i .. 1 - ) . Au.M.ngea.

(luiiisr de, untr l.<,iiti on. ont 'l-î trr<<u,.sr t

li 1 -nu, à soit biir-aii rinipial -à Mcii corui.
I.et A['l ES M A IMilI lE 2.1 AN Vi1 Elý 1i:' 'lil A i N.

Les livres cle trasisfc.ru e<it fur<ii sli *15 al 31 A
îléeviiîlre proitiii rs '.i<jîisi.im.î.r'î<
dit i,îireu (les dlirecteurs.

IlI

Milntreai, M0 noîvembre 18111.
ii.îratii t

OPTICIEN

No 42 rue St-Laurent, Montréal
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